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L’Hôtel Salomon 
de Rothschild à Paris, 
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Le centenaire  du legs d’Adèle  de Rothschild  (1843-1922) 
 
> L a Fo nd atio n d es Artistes fête, en 2022, le  centenaire  d u legs d e la 
b aro nne S alo mo n d e R o thschild . Sans l’exceptionnel legs de son hôtel particulier 
de la rue Berryer à Paris, la Fondation des Artistes n’aurait jamais été créée en 1976.  
 
> U n o uv rage est en p rép aratio n aux Éd itio ns In Fine, co nsacré aux 
d o natr ices à l’o r igine d e la Fo nd atio n d es Artistes que sont Adèle de 
Rothschild et les sœurs Madeleine et Jeanne Smith, à paraître cet été. 
 
La baronne Adèle de Rothschild naît en 1843 à Francfort-sur-le-Main. Elle est la fille 
de Mayer Carl de Rothschild, banquier installé en Allemagne, et la petite fille de Carl 
Mayer de Rothschild, fondateur de la branche napolitaine de cette banque. Elle 
rencontre son cousin éloigné, Salomon de Rothschild, lors d’un voyage d’affaire 
que celui-ci entreprend à Francfort entre 1857 et 1859. Le couple se marie en 1862, 
alors que leur fille unique naît l’année suivante. Après la mort prématurée de 
Salomon en 1864, Adèle se retrouve veuve à 22 ans et ne se remariera jamais. 
Elle entre alors dans une semi-retraite de la vie mondaine. 
  
Dès 1865, elle prête pourtant certaines œuvres acquises par son mari ou bien dont 
elle a hérité de son père, pour de grandes expositions rétrospectives organisées à 
Paris. Cette démarche de mise en valeur de ses collections trouve son apogée dans 
la construction de l ’Hôtel Salomon de Rothschild entre 1874 et 1878 sur 
des parcelles de l’ancienne Folie Beaujon. Elle y emménage avec sa fille et y vivra 
jusqu’à sa mort.  

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 Le cabinet de curiosités 
de l’Hôtel Salomon de Rothschild  
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Assez discrète dans la vie publique, Adèle de Rothschild semble avoir été une 
femme très cosmopolite, intéressée par l’art, le théâtre, ouverte tant à l’Orient qu’à 
l’Amérique, mais aussi amatrice de cigares et de cognac qu’elle importait à grands 
frais d’Angleterre. Elle se lie d’amitié avec de nombreux artistes comme le peintre 
et affichiste de l’Art Nouveau Alfons Mucha, le décorateur de l’Hôtel Salomon de 
Rothschild Léopold de Moulignon, ou le portraitiste Charles Escot. 
La baronne fréquente également des personnalités des salons parisiens si bien 
décrites par Marcel Proust dans À la recherche du temps perdu, dont Charles 
Haas, qui a inspiré le personnage de Charles Swann ou Geneviève Straus, née 
Halévy, une des clés probables du personnage de la duchesse de Guermantes et 
d’Odette Swann.  
 
Le 10 mars 1922, Adèle de Rothschild s’éteint dans son hôtel particulier. 
On sait peu de choses de sa vie, car elle fait disparaître à sa mort toute sa 
correspondance. Elle laisse cependant un long testament et y exprime son désir 
que son hôtel particulier devienne une « Maison d’Art » au profit des artistes 
vivants, appelée Fondation Salomon de Rothschild. Une seule condition est posée : 
le cabinet de curiosités et la rotonde Balzac doivent être conservés tels qu’elle les 
laisse à sa disparition. 
 

 
 
La Fondation Salomon de Rothschild voit le jour le 18 décembre 1922 
et compte, parmi les membres de son Conseil d’administration, la fille de la 
baronne Hélène van Zuylen, le directeur des Beaux-Arts Paul Léon, le banquier 
d’affaire et collectionneur Moïse de Camondo, ou encore le couturier et amateur 
d’art Jacques Doucet. 
  
En 1924, la bibliothèque spécialisée en histoire de l’art de Jacques Doucet, appelée 
Bibliothèque d’art et d’archéologie, qui constitue aujourd’hui le noyau des 
collections livresques de la bibliothèque de l’Institut national d’histoire de l’art 
(INHA), est transférée dans l’hôtel particulier et inaugurée par le Président de la 
République Gaston Doumergue. 
 
La demeure est également un lieu d’expositions et d’événements artistiques, 
comme la grande vente annuelle de livres organisée par l’Association des écrivains 
anciens combattants. C’est lors de ce gala de charité, le 6 mai 1932, que le 
Président de la République Paul Doumer est tué par balle par l’opposant russe au 
gouvernement bolchévique, Paul Gorgoulov.  



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’Hôtel Salomon de Rothschild accueille par la suite d’autres grandes institutions 
comme la Bibliothèque nationale de France (BnF) et son cabinet des estampes qui 
s’y installe après le départ de la bibliothèque Doucet, entre 1937 et 1946. 
À partir de 1967, la demeure abrite la documentation et les salles d’expositions du 
Centre national d’art contemporain (CNAC), qui rejoignent ensuite le Centre 
Pompidou inauguré en 1977. 
 
En 1976, la Fondation Salomon de Rothschild et la Fondation 
Smith-Champion deviennent la Fondation Nationale des Arts 
Graphiques et Plastiques (FNAGP). Cette année-là, l’inspecteur de la création 
au ministère de la Culture, Bernard Anthonioz, rapproche le legs consenti par la 
baronne Adèle de Rothschild à celui des sœurs Smith, donatrices d’un immense 
domaine à Nogent-sur-Marne : deux dons importants qui partageaient le même 
objectif de soutien aux artistes vivants. C’est ainsi que la Fondation Nationale 
des Arts Graphiques et Plastiques voit le jour en 1976, en se substituant aux 
deux précédentes institutions. Elle devient la Fondation des Artistes en 
2018. 
 
Reconnue d’utilité publique à but non lucratif dès sa création, la Fondation des 
Artistes est un cas unique de création d’une fondation de droit privé 
par l ’État français, recevant en dotation les deux ensembles immobiliers objets 
des legs. L’Hôtel Salomon de Rothschild, devenu le siège de la Fondation, accueille 
entre 1991 et 1993 un espace d’exposition du ministère de la Culture, l’Hôtel des 
Arts, auquel succédera de 1993 à 2003 le Centre national de la photographie (CNP). 
 
Aujourd’hui, plusieurs associations culturelles comme la Maison des Artistes, la 
Société Nationale des Beaux-Arts (SNBA), le Syndicat National des Sculpteurs et 
Plasticiens (SNSP), le Comité professionnel des galeries d’art (CPGA) et 
l’Association française de développement des centres d’art contemporain (d.c.a) y 
louent des bureaux. Les salons de réception sont exploités par la société 
SESR-Viparis pour des événements haut de gamme. 
 
 
La première décennie  de la commission mécénat 
 
> Po ur céléb rer  cette  p remière d écennie  d e so utien à la créatio n, un liv re  
p araît le  4 mars aux Éd itio ns Dilecta. Intitulé 461, dix ans d’art contemporain, il 
offre un panorama complet des œuvres soutenues par la commission mécénat de la 
Fondation des Artistes, pour un montant total de 5,3 M€. Un texte de Mara 
Ho b erman en dresse une analyse, accompagnée de 65 focus sur 65 œuvres choisies 
parmi les 461 soutenues (224 pages, 140 images, bilingue français-anglais, 30 €, 
ISBN 978-2-37372-142-3). 
 
> U ne d o tatio n co mp lémentaire  et excep tio nnelle  p o rtera l’env elo p p e d e 
la co mmissio n mécénat d e 2022 à 600 K€ , p o ur  acco mp agner  p lus 
d ’artistes et marq uer  cet anniv ersaire.  
 
Selon une démarche philanthropique, culturelle et sociale sans équivalent, 
la Fondation des Artistes a pour mission d’accompagner aujourd’hui 
les artistes plasticiens, tout au long de leur carrière. Elle soutient les 
jeunes artistes issus d’écoles d’art ; assure la diffusion de la création dans son 
centre d’art la MABA, à Nogent-sur-Marne ; accompagne le rayonnement 
international des artistes ; leur attribue des ateliers et ateliers-logements ; et leur 
réserve un hébergement, dans leur grand âge, dans une maison de retraite dédiée, 
la Maison nationale des artistes.  
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

     
 

La Fondation accorde dans le même temps, depuis décembre 2011 
grâce à ses revenus locatifs, des aides à la production qui sont 
attribuées deux fois par an par une commission mécénat. 
Ces aides s’adressent aux artistes, sans critères d’âge, dans tous les champs des 
arts visuels, de la peinture à la vidéo, en passant par la sculpture, le dessin, la 
photographie, la performance... Il s’agit du plus important dispositif  privé 
d’aide à la production en France, puisque la Fondation y consacre chaque 
année près de 500 K€. Cela concerne les travaux d’artistes confirmés ou émergents, 
français ou étrangers qui développent un projet en France et vise à encourager la 
production d’œuvres ambitieuses, innovantes, expérimentales, ou nécessitant un 
temps de recherche ou de gestation significatif. Elles sont attribuées après avis 
d’une commission composée de la directrice de la Fondation, de deux 
représentants du ministère de la Culture et de quatre personnalités qualifiées, 
désignées pour deux ans par le Conseil d’administration de la Fondation. 
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